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le saint-ministère dans, notre province. det dpusdle a si puissamment contribue à faire connaître notre pays
pour titre:··Saint-Pierre -a-t-il. été à Rome;'' et.'est natal nu.delà:des mers. Ils ont été admirés au sein du

'tdresséa.Monsieur la cardinal dé Ne'w-York.- C'estlun' la-vieillé ,France. elle mOime,. oi' les -libres.ponseurs

as d'orrible·blasphèmes comme seuls peuvent en ontété obligés de reconnaître- qu'un pareil dévouement

,proférer les prêtres qii oüt abusé de la grftce au.point ne saurait.se-trouver. que chez. des chrétiens: et de.4

dopdre la;fo' · * ! . . s• catholiques. Cette époque glorieuse pour notre histoire

.Cette brochure. diabolique: sera répandue à profi. est déj loin de nous, -mais nous aimons a' nous en

ion, snnsdoute; dans nbs campagnes par, les sociétés rappeler les péripéties et. les touchantes émotions.
bibliques. C'estpourcela que iious lasignalons'A l'at. Oui, 'que de.douxsovemnirs devi, évoquer la lecture

tention de nos lecteursJafin, qu'ils soient sur leurs de ces pages au sein de nos populations ai fortement

gardes et-qu'ils lajettënt auifeu. . . attachées à la foi de leurs ,ères I Ce sera comme au-

r Ce qui pourrait iendre cette, brochure pltis dange- trefois, le récit des gestaDei per Francos 1

reuse que ne le sont ordinairement les publicationd ' Tout le mondre voudra donc se procurer cet opus-
de ce genre, c'eo.t qu'elloe;st accompagnée d'un certi. cule écrit de la nain même d'un de ces vaillants sol-
Jibat qu ,Mgr Fabre a doiné à l'apostat, avant s date, d'après des notes prises sur le théatre de leurs

.ckute, et que leimalheureux a l'àudace de reproduire. exploite. L'auteur, M. C. . Rouleau, a servi deux an-

-Souvenir de voyage d'un soldat de Pie -XL Nous re- nées dants l'armée pontificale. Il a parcouru tous les

iercions notre ami . C.-E., Rouleau pour, l'envoi de Etatsdu Saint-Père. Il a passé quatorze mois dans la

sbn intérisant'b brochure àur la ville de Rome. C'est Ville Eternelle, qu'il a étudiée avec le plus grand soin.

l'histoire descroisés du danada,. àcéompagée de la Les notes qu'il a consignées dans son carnet, il yeut
description détaillée des endroits qu'ils ont tr.avefsés bien maintenat' en-faire part i. es anciens compa-

et'de.ce qu'ils ontpu voir.et:admirer dans la ville des gnons d'armes et à tous ceux qui ont a coeur le tri-

Papes, si riche en souvenirs religieux. M. Rouleau, en om he définitif de la Papauté aux prises avec la révo-

sa qualité de .zouaveo pontitical,, a su profiter de son lution'On a souvent répété sur tous les tons, dans la

voyage Romne pour, s'instruire, et il rend compte presse et ailleurs,. que les Zouaves n'ont point su pro-

-l ses iiiipressibns dans un ,volume qu'il vientde pu- fiter'de leur passage ou de leur séjour a Rome. On a

p lier'r et qui est on vente à Québec, à l'iinprimerie du dit, que la plupart ont à leur retour au pays, fait un.

Canadien.-Pr'ix, 75 centins relié;' broché. 50 contins. triste naufragé, .comme s'ils s'étaient pervertis par
fNous ne pouvons mieux faire connaître l'imi.or suite de leur contact avec le Vicaire de Jésus Christ.

tance de cette brochure, qu'en .publiant ici ce qu'en O'était une odieuse calomnie, comme il est facile de

dit un de nos confrères du Courrier de TWorcester :, s'en convaincre en jetant un coup d'oeil sur les posi-

"iUn ami de notre feuille lous a fait la gracieuseté tihon orables e ables ce ou é s genscde

'un envoi que nous prisons haut et'fort. Il siagit-'du pont atîjourd'hui des centaines de cesjeunes gens dans

posectus 'no s brochute fq'un de ses tous les riangs de la société. Au reste ce livre sera une

compagnons d'armes estsur'le point de livrer' à :i nouVelle preuve ajoutée à tant d'autres du fait que

publicité. Le titre de. l'ouvr'ge se trouve, en tête de les Zouaves o't honoré leur pays en se couvrant eux.

cet éiticle. L'auteur est un de ces jeunes Canadiens- mêmes de gloire.

français 'qui, il y a une dizaine d'années, disaient "Qu'on achète ce livre, qu'on le conserve d:uis

adieu à leurs parents, à leurs amis, a leur patrie, pour toutesles f.nilles ct les préventions tomberontd elles-

aller s'enrôler sous la noble bannière du glorieux et mêmes. On finira par dire que cet épisode forme pa

immortel Pié IX, alors qun la révolution menaçait les tie dos plus bulles pages de notre glorieuse istoire.

Etats de l'Eglise et cherchait à porter une main sa-
crilège sur 'le vicaire du Christ. On se rappelle que , C AU SE R I E A G R I C O L
ces braves soldats, admirés'par l'immense majorité de
leurs compatriotes,, furent aussi bafduée et conspués 'r•
>ar ceux qui pactisaient avec 'les cineis de la Re'ioiATON DU BAIL.

igion ; qu'ils furent accisés'de folie, parce qu'ils s'en ' .- m
allaient exposer leur vie sur le champ de bataille, où l'éttla stabu qation, et pr os

ils ne manqueraie nt 'point de tomber sous* les balles animaux teront àt l'étatde stabulation, es soicons-

des cohortes' deGaribaldi et du Roi galant-homme.. quent requerrontd plus que jat.ais des soins' vig -

"'De fait, 'grand 'nombre d'entre eux furent vie- lants et assidus de notre part. Quoique nous ayons

times de leur dévouement et versèrent généreusement traité de cette question il n'y a pas encore longtemps,

ler sang sur-ie champ d'honneur, en s'écriant: Pour nous croyons nécessaire d'y revenir encore, car a

Dieu et pour la Religion,- comme autrefois les Romains chaque fois nous a vos toujours quel ne chose de nou-

qui combattaient pro ars et focis 1 .D'autres reçurent veau à dire dans le but.d'appuyer davntg sur les

dos -blessu'res, de glorieuses cicatrices, qu'ils sont fiers soins nééeasaires A donner aux animaux.
de' montrer à le rs enfants comme souvenirs d'ùne f"'Retenîr 'leo bétail àor 'étable, c'est le loger à l'aise,

lutte gigantesque, entreprise pour le salut de la soci- sainement, confortablement; r'stle nourrir assez bien.

été. Oui,'à-l'exemple'di Divin Maitre, ils-se rendirent pour que c tdépe us .devienne productive et soit pro.

peut-être' coupables de folie,, mais de' cette folie qui fitable aux cultivaturs. C'est, diroinstous encore,

devait sauver le monde l:Aujourd'hui, le Canada fran- d'entourerlu bétailde tous les soins utileson sondé-

9ais n'a qu'une voix et qu'une-ime pour reconnaître -veloppement, A son plus haut perfectionnement; c'est

le dévouement et la bravoure de ees croisés du dix.neu- enfin, i obtenir totce que. sa riche naturepromet

vième siècle.« La matérialisme' lui-même est forcé de qui saitbien lui dumander tout ce qu'il est capable

baisser la tête, au, récit de leurs faits d'armes, qui ont - e donner.


